
DOCUMENT5
DE LA

SECnON PHOTOGRAPHIQUE
D  E

L'ARMÉE
( M I N I S T É R E  D E  L A  Q U E R R E )

L I B R A I R I E  A R M A N D  C O L I N

P r i x  N e t  : 1 fr.

U N  F A S C I C U L E  P A R  Q U I N Z A I N E

Ayuntamiento de Madrid



Ayuntamiento de Madrid



7CJF f i< is  r 1
*fqu¡ltcla

t i

VI. REIMS - SO ISSONS - ARRAS

L E S  V IL L E S  M A R T Y R E S  C°™hien de hameaux, de villages,
d e  bourg*, de villes ont été dévastés 

ou méme anéanfi* par la barbarie allemande. san* que l'on puisse 
donner comme excuse leur caractére militaire ou méme la présence 
de déíenseurs I O n  ne le$ compte plus, les centres de population, 
que la rage, au s ^ c e  d ’une froide volonté, a  livrés aux flammes ! 
GerbévilW , Etain, Sermaize, Nomény, A lbert, Orchie» et 
tant de cité* heureuses et calmes ne sont plus que des amas de 
ruines. Nombre d  autre* ont été ainsi dévastée*, dont le sort 
est encore inconnu, á  peine soup^onné I

Des cités populeuses, de vastes métropoles furent également 
éprouvées. U ne grande partie de Lille a  été réduite en cendres, 
sans que nous sachions, aprés plus d ’un an, ce qui subsiste de la 
capilale de* Flandres.

Parmi toutes les cité* martyres, trois, également iHustre» par 
le róle joué d ^ s  Ihistoire, par leurs profondes racines dans 
notre plus loinlain passé, ont particuiiérement excité la pitié et la 
colére. Leur supplice dure depuis si longtemps ! depuis le tragique 
autorane de 1914. U n moment perdues pour nous, reconquises 
aprés la victoire de la M am e, elies ont eu le cruel destín de rester 

front, de voir 1 ennemi installé dans leur» faubourgs 
el, de lá, poursuivre méthodiqucment la destniction par le» obu» et 
les bombe».

Reim», Soissons, Arra», glorieuse» de leur» souvenir», riche» de 
traditíon» et de monument» pieusement conservé» á  travers les ages, 

j  suppliciée». L u n e , Reim». grande et opulm te gráce 
á 1 industrie, était devenue, depuis 1870, une place fo rte; une cein- 
ture de fort». puissant» á 1 origine, l’enveloppait; mais ce» ouvrages, 
ne pouvant résister á la grosse artilierie auslro-allemande, furent 
abandonnés. Reims n ’offrit aucune défense, ce fut une place 
ouverte comme 1 était Nancy. Cependant l’ennemi s’est acham é 
sur elle, plus sauvagement encore qu’il ne l’avait fait quarante- 
cmq ans auparavant sur nos forteresse». Se» édifices le» plus 
précieax servírent de cible.

Soissons et Arras ne pouvaient méme étre accusées de garder ' 
trace de leur ancien róle militaire. Leurs remparts ont été 
mvelé»; des boulevards, des rué», des place» en ont fait disparaitre 
tous Ies vestiges. C e n’étaient plus que des centre» administratifs. 
oes rendez-vous de commerce et, pour Ies touristes. des lieux de 
pelennages ¿  « um de leur» monument» qui en faisaient de» cité» 
Oart. Mai» elles furent aussi détruite» systématíquement, avec une 
barbané digne des ancétrc» de» modeme» Teutón».

L e nom de ces troi» villes reitera intimement lié á la grande 
^ e r r e ; leur» rume» évoqueront san» cesse le» bestiales fureur» de 
lennenu et enlretiendronl la haine au cceur de» génération».

o- angoissant martyre qui leur fut
inffige. M ^ s  pour bien comprendre la grandeur du crime allemand. 
Il taut avou connu autrefois le» frois noble» victimes.

Nous allon» ici dire ce qu’elles étaient et non décrire le» ruines • 
nos iilustrations parlent assez; elle* montrent ce que la sauvagerie 
germanique a  fait de cité» vivante», non moins riches par leur róle 
economique que par leur» souvenir» du passé.

R E IM S  I® «•Óle hislorique fut si considerable, la ville
ou 1« rois d e  France venaient chercher la consécration 

relipeuM  de leur haute dignité, est une de celie» qui ont pris. 
au A l  A  íiede. le développement le plus rapide. Elle avait tou- 

ete la vJle m a i t r ^  de la Champagne, plu, populeuse que 
1 roye» la capitde, que Chalón», devenue chef-lieu de département. 

ou que Sens. M ais on ne pouvait prévoir qu’elle verrait sa popu- 
lalion quadrupler en un siécle, passant de 30.000 ámes á 115.000. 
Lm dustne, le commerce de» vins et, surtout. la créatíon de» 
chemin» de fer, qui firent de Reim» un de leur» prindpaux point» 

ejonchon. «p liquen l ce développement prodigieux. L'antique crté 
V \ n  n e  ■ - f*®"'^“®- L ’ovaJc dessiné par les remparts á la fin du 
A V l i l  siécle, represente á peine la dixiéme partie de I’espace 
couvert aujourd’hui par les quartier» construit» sur le» deux rive» 
d e  la Vesle. L a ciUe offerte aux artilleur» allemands était done 
iramense; sauf dans la vieiUe ville, il n’y  avait pas de groupement 
compact.

Mais, au-dessus du noyau primitif, surgissait. superbe, signalant á 
plusieurs lieue» la métropole champenoise. la masse imposante de 
fa cathédrale (Pl. I '.  A ucune autre ville n’est aussi compiétement 
dominée par un edifice, méme celles qui possédent, comme Reims, 
d e  gandes e t glorieuse» églises : ni Chartre», ni Rouen, ni méme 
Aimens, cependant groupées autour de monument» sublime». La 
cathédrale de Reims, si elle n’est pas la plus parfaite de nos 
grandes cathédrale», n’a  cependant guére de rivales ; plus que 
toute autre, elle a  le prestige de» souvenirs historiques. O n  a dit d ’elle 
qu elle était la cathédrale natíonale; le pays tout entier l’a compris, 
en apprenant que le merveilleux édifice était le but des projectiles 
^em ands, que son peuple d e  statue» avait été mutilé, que. 
désormais, béante était l'ample nef dan» laquelle Jeanne d ’A rc, á

C h S í  v u “  ^
L e bom bardm ent de N otre-Dam e de Reims est un des 

cn m «  qm rejaiUiront le plu, longtemps, pendant de, siécle», sur
AUem ant^ modeme» héntier» de» Barbare», venus de, mémes 

plmne» de Germame pour se ruer sur le monde romain et 
redmre en cend r«  tant de vaste» cité, et d ’incoraparables monument». 
L a d^truction fut préméditée. vouiue, ordonnée, conduite avec 
methode, i ^ é  1« proteslation, indignées du monde dvilisé 
A ucune r a is ^  mihtaire ne peut étre invoquée. D e méme que le 
KaiMr voulait d e l i r e  la France. d e  méme Ü voulul faire dispa- 
raitre un edifice mcamant a  un si haut degré la patrie francaise 
tout en tere, ses tradiüons. son génie artistique.

Q ue de ruine» autour du presbgieux monument, dans celfe 
o te  qm sannon^ait superbe par sa gare monumentale et les 
admirable» p rom e^des au sein desquelles la d té  romaine est 
e v ^ u e e  par U P orte  de Mar», are de triomphe composé de 
frois a rc ad »  que le» Remois élevérent en rhonneur d e  César et 
d  A ugusle! Ef c h a ^ e  jour voit d e , ruine» nouvelle». Reims est 
une vichrae expiatoire; le raoindre insuccés d e , arme* allemande» 
attire ,m  U v ^ e  douloureuse d ’autre» obu, lancé» du sommet 
de, colime, qm entourent Reim» au nord et á  Test. - 

Cependant Reim» n’a  pa, été aussi désertée qu’A rra , ou 
boisson». Elle a pu proteger une partie de ses enfants, gráce á 
l etendue des immenses cave, creusée, dans U craie oui 
setendent sous une partie de la vüle e t dont beaucoup r « -  
lennaient de gandes nchesscs, de, miUions e t de* miUion, de 
boutedle, de vm de Champagne. E n  effet, dan, ce , souter- 
r ^ s  aux longue» galcne*. aux haute» voútes se prépare le 
vm mousseux. une de, gloire, de notre pays, l’un des appats 
offem au p e u p le ^ e m n d  á qui l’on fit míroiter la conquéte 
de lopulent vignoble. Ceux des habitants qui n’ont pas voulu 
fmr ont ttouve abn sur e l presque commode au sein de, cave, 
entaJlees dan» la roche friable (Pl. V III).

L A  V A L L É E  D E  L ’A IfiN E  Autour de Reim», c’est la ruine 
j  . I . , , , le passage des Allemands

^ n ( W t  eur retraite, puis le bombardement incessant au cours 
de» bataille, qm se poursnivent depuis ,i longtemps dans cette 
m lhem euse contrae, ont fait disparaitre bien de, hameaux. 
d e , village», d «  bourg, ,adu prosperes. L e , deux rive, du 
canal jusqua lA isne sont amsi ravagée». S ur le , bords de

................................................................................   i„„i.;..;
Ayuntamiento de Madrid



R E I M S  —  S O I S S O N S  —  A R R A S  

                           ......
  .........    IIM III........ ...............        o * " ! '! ' ........ .....................

la riviére, le désaítre e»t complet. Que rcsle-t-il de ce 
Berry-au-Bac disputé si ápremenl par le* deux partís, et de ce 
Craonne si fiéremenl assis sur son promontoire dominant 1 immense 
plaine champenoise ?

D e Beny-au-Bac á  Soissons, fond de vallée, collines, vallons 
latéraux oü »e blottissaient tant d e  villages heureux et tranquilles. 
groupés autour d'éghse* dont la piupart étaient de» meryeillea du 
Moyen A ge, ont été bouleversé» par les obús et les incendie», 
comme »i un tremblement de terre avait secoué ces confin» de 
Champagne, de Picardie e t de l’lle-de-France qui résumenl loule» 
les gráce» de notre pay». .

Ce* édifice» précieux avaient vériublement surgí du »ol. Le» 
belle» colline» ou, plutót, le» paroi» portant le* múltiple» plateaux 
secondaires. capricieusement entaillé» en un véritable labyrinthe 
dan» le long plateau allant de» plaine» champenoise» au bord de 
rOi»e, sont'creusées de carriére* profonde». O n  en a tiré le» 
matériaux de» église», de» cháteaux, de» pittoresque» logi» qui 
accroissent le charme de ce» vallée», de ces ravines oü de» 
ruisseaux clair» descendent vers l Aisne. Le» grotte», due» au 
patient iravail séculaire des bálisseur* de cathédrale», ont abrité 
le* régiment» de chaqué partí. O n  »’en ¡e»t furiensemenl disputé 
la po»»e»»ion; quelques-une», comme la Creutte mot picard qui 
veut dire grotte —  resteront célébre» dans l’hiíloire de la guerre. 
Beaucoup de ces carriére» étaient habitée», elle» ont préaervé ceux 
de leur» hótes qui ont voulu rester »ur le sol natal. Mais preaque 
tout ce qui était loit et muraille a  disparu aux abord» de cette 
longue chaussée courant au sommet du plateau et portant le nom 
poétique de Chemin des Dame».

S O IS S O N S  ^  dévaatation est compléte jusqu'aux abord» de 
Compiégne, elle atteint son paroxysme á Soissons et 

dans sa banlieue jadi» opulentc. Depuis bien des moi», en effet. l’en- 
nemi est aux portes mémes d e  la vüle, dans les faubourgs de la rive 
droite. Sur les pcnte» raides de» coteaux escarpé», creusé» de 
carriére», sur le» plateaux que couvraient jadis le» champa de 
céréales e t de betlerave», les Allemand» ont installé leur» canons 
auxquel», du bord opposé, aux deux cótés du vallon de la Crise, 
le» nótre» répondent. E t chaqué fois qu'une attaque allemande a 
échoué ou qu’un de no» coups de main a  réussi, 1 ennemi te  venge 
sur Soissons.

Cependant Sois»on» n’est plu» ville forte. L e siége de 1870 avait 
révélé une fois encore la situation désavantageuse de cette cité qui. 
depui» l’époque gauloise, fut si souvent attaquée, prise el repnse. 
Le» rempart» ont disparu faisanl place á  de» boulevards. á  de» 
quartiers neufs qui donnent aux abord», depuis la gare. 1 aspect 
d 'une grande ville. L e vi eux Soisson» lui-méme avait déjá quelque 
allure: se» rué» targes el propre», de vieux hotel» et se» monumenl» 
donnent á  l'antique capitale de la G aule franque. á  la mélropole 
épiscopale dont te role ful *i grand dans notre histoire, un aspect 
parfois majestueux. Deux édifice» d'une haute valeur architecturale 
attíraienl les visiteur» á Soisson» : Saint-Jean-des-Vigne» (P!. X I) , 
et la cathédrale (Pl. IX  et X ). Saint-Jean-des-Vigne» est le vesligc 
d'une de» abbaye» qui firent la célébrité de la ville. Léglise n a

gardé que »a fa;ade et deux admirable» lour» faisant comprendre j 
ce qu’étaií l’édifice, vaste et somptueux comme une grande cathé- [ 
drale. Ce» restes, assez mal entretenu» par le génie militaire, i 
transformant le» dernier» bátimenls de l’abbaye en cáseme» el en 
manutention, ont été choisi» comme cible par le» Allemand* et 
odieusement mutilé».

Ce fut aussi le sorl de la cathédrale, une des plu» ampie» et 
des plu» belles de ce» contrée» oü tant d e  vaste» église» ont survécu 
aux tourmentes, témoignanl du génie de no» aieux. Córame la 
cathédrale de Reims, celle de Soi»»on» a été odieusement navrée 
par les obu»; le» dégáts sont moins considerable» pourtant.

La ville, par contre, a été fort éprouvée (P l. X II  e t X III). 
Elle n’a pa» l’étendue de Reims, car elle était huil foi» moin» 
peuplée et ¡1 íallait un nombre de projectiles bien moindre pour 
la détruirc. Si renncmi n’a  pas parachevé son ceuvre barbare, 
c’e»t qu'á ses yeux Soisson» n'incamait pas autanl la France que 
la cité du sacre, la métropole industrielle de la Champagne. 
Mais Soissons a douloureusemcnt souffert aussi ; il faudra bieii 
du temps pour réparer le désastre dont no» photographies, si 
saisissante» soient-elle», doiment une faible idée.

L a rive droite de l'Aisne a  vu le» joumée» les plu» Iragique». 
Pasly, dan» une combe du plateau, a  été le théátre dardentg 
combáis. Vauxrot, au sommet du beau méandre qui renfermait 
l'abbaye de Sain l-C rép in-en-C haye. possédait deux grandw 
usines : une verrerie, une distillerie; elles sont devenue» de véri- 
tables forteresses áprement disputée». Plus loin, á l'entrée dun  
vallon que remonte le chenun de fer d e  Laon, Crouy donna son 
nom á la rude bataiile qu'une crue inopinée de l’Aisne, en enle- 
vanl les poní», empécha d 'étre une victoire. A u  «ud de Crouy, 
le hameau de Saint-Paul joua un role dan» cette sanglante 
joumée. II avoisine le» pauvre» vestige» d e  la fameuse abbaye 
de Salnt-M édard qui avait sept église» e l fut une de» plu» puis- 
sante» de la chrétienté jusqu’aux guerre» de religión.

Cette plaine, enfermée dan» une boucle de 1 Aisne, avait été 
témoin de célébre» événements t sacre de Pépin le Bref, captivilé 
de Louis le Débonnaire: mais lorsque l'on écrira l’histoire de la 
guerre déchainée en 1914, le» bataiile» de Soisson» auront une 
autre importance hist<xique que ce» lointain» souvenir*.

L a  troisiéme de» cité» dévaslée», auxqudle* e»t consacré
ce chapitre, n’était pa» moin» précieuse au point de vue 

de l'arl. Peut-étre méme rétait-elle davantage. car elle représentait 
en France le lype le plus parfait de ces villes des Flandre» que le#

; bourgeoi» »e faisaient honneur d’embeUir. Ancienne cité forte elle 
aussi, elle n'avait perdu que de no* jour* les rempart» e t le» 
bastión» élevé», oeuvre savante de Vauban. L  illustre marechal 
paracheva »a création en édifiant la citadelle dan» laquelle il déploya 
toute» le* ressource» d e  l’art de Tingénieur, et qui dut á son site 
désavantageux d’étre appelée la Belle Inutile.

Le» muraille» tombées venaient d ’étre remplacée» par de superbes 
boulevards au long desquels s’élevaient de lusueuse» construction». 
Le» architecle» avaient su, pour la piupart, rester fidéles aux iradi- 
don» lócale», e t ce# quartier» neuf» ne contrastaient pa» trop avec la

vieille ville. fiére de son mavcilleux hotel de ville e t de ce» deux 
joyaux : la G rande Place (P l. X X l l )  et la P etite Place, d’un 
caractére unique parmi nos cité» franíaise».

Arra*. c'était la juxtaposition de quatre ville» : le quartier tout 
moderne, qui venait de surgir sur remplacemenl de» fortificahon*: 
la vieille ville, enfermée entre le misseau du Crinchon et la riviére 
de S carpe ; au centre, autour de la cathedrale, la c i té ; au-delá, 
ver» la citadelle et la préfeclure, la basse ville. Chaqué partie 
de l'agglomération avait son caractére propre. Les obús 
allemand», en accumulant le» ruines, obligeront les Arrageoi* 
á donner á  leur cité une physionomie plus réguliére, mais mono- 
tone. Puisse-t-on relever le» cbarmanl» logi» bispano-flamand» 
de la G rande Place et de la Petite P lace; puisse-t-on surtout 
restituer l'hótel de ville, d’un style si original et gracieux, e l le 
beffroi, le plus élevé de tous ceux du nord de la France, et 
l’un des plu» admirables aussi (Pl. X V II) . L'hótel de ville était 
le monument par excellence d ’A rraa; il constituait, avec _ le» 
deux place», un ensemble unique qui eút dú fairc arréter, 
dans le chef-lieu du Pas-de-Calai», le flot de» tourisles allant 
cherchcr, en Belgique et en Hollande, de» tableaux citadin» 
parfois mférieurs.

L a  cathédrale, au contraire, non moins crueliement éprouvée 
que la maison commune, est un lourd édifice; elle avait pri» ce 
rang apré» la Révolution. en remplacemenl d'une splendide église 
détruite sou» TEmpire et la Restauration.

L a cathédrale actuelle, oeuvre du X V I I I '  siécle, était 
l'église d’une riche abbaye, Sainl-Vaast, dont le» bátiment». le 
Pa/oM  (P l. 5CX), *onl un vaste et majestueux édifice renfer- 
mant plusieur» Service» civil», notamment le musée et la biblio- 
théque. No» photographie» montient ce que le» canon» alleniand» 
ont fait du monument qui enlevail au quartier de la Cité un 
peu de ton caractére mélancolique.

L e bombardemenl a  surpri» Arra» au moment méme oü 
elle se livrait á  de grand» espioii*: d ie  escomptait la venue 
de rindustrie qui lui aurait donné, par une population nouvelle, 
une importance égale á  celle de Boulogne, »ou»-préfecture. ou 
d e  Calais, simple chef-lieu de cantón, le* plu» grande# ville# 
d e  son dcpartement. Sur une partie de# lerrains de# fortifica- 
tion», au bord d e  la Scarpe navigaUe, devaient se creer de 
grandes usine» favoritée# par le voisinage du^bassin houiller, 
dont le prolongement avait été reconnu jusqu’aux abord» de 
la ville, dan» ce# campagne» de Vimy, de Neuville-Saint-Vaa»t 
e t de N otre-D am e-de-L orette , devenue* si Iragiquement 
cdébre*. L a guerre a  fauché toute» ce» espérances. Mai» la 
situation économique d 'A rras n a  pa» cbangé; la noble cité reptOT- 
dra l'essor interrompu. comme elle rétablira son admirable 
hotel de ville et le pimpant décor au milieu duquel se drcMent 
le» ruine# du palai» communal. D e  nouveaux logi» surgironl 
sur le* large» boulevards e t aux abord» de la d tad d le  dont 
le» glacis s’étendent en face de la belle et calme promenade 
des AUée», une de# plu» belle» de la France du nord.

A r d o u i n - D u m a z e t
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1. L a  ca th é d ra le , a v a n t les b om bardem cn ts. — 2. L a  ca th éd ra le  e n  aoú t 1915.Ayuntamiento de Madrid



1 e t 2 . L A n g e  a u  sourire, av a n t e t  ap rés 1 incend ie  d e  la  ca théd ra le . —  3 . L e  po rche  cen tral d e  la ca th é d ra le . —  4 . L e  po rche  cen tra l ap ré s  l’incendie.

Ayuntamiento de Madrid



Salle d u  T a u  k  l'A rch ev éch é , av a n t e t ap rés  I'incendie.Ayuntamiento de Madrid



1. L 'A rch ev éch c . —- 2 e t 3. L es appartem en ts  royaux . —  4. C lo itre , rué  d es  T rois-R aisinets.
Ayuntamiento de Madrid



1. C h a p e lle  des reÜgieuses d e  T A doraiion . 2 , 3 e t 4. T ro is  a s p e a s  d e  m aisons bom bardées.Ayuntamiento de Madrid



1. P o rche d ’u n e  m aison rena issance. —  2 c t  3 . D eux  aspec ts d e  la rué  E ugéne-D esteuques.
Ayuntamiento de Madrid



V u e  pan o ram iq u e  du  quartier d e  l'U niversité.
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L a vie d a n s  les caves.
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L a  ca th éd ra le , vu e  prise d ’ensem ble, partie  sud-ouest, a v a n t e t  aprés les bom bardem entsAyuntamiento de Madrid
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S ep tem bre 1915 : 1. R ué d u  Beffroi. —  2 . C a rre fo u r  Saint-R ém y. 3 . R ué d u  C o m m erce . —  4. P lac e  M an to u e .
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S eptem bre 1915 : 1. G ra n d  sém inaire. - - 2 . C r a n d ’P lace .Ayuntamiento de Madrid



D eux aspec is d e  la  rou te  d e  V au x ro t e n tre  les positions frangaises e t a llcm andes (ao ú t 1915).
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A o u t 1915 ; !.  E n trée  du  p o n t d e  Pasly. —  2. P o n t d e  Pasly, —  3. p o n d  d e  PaslyAyuntamiento de Madrid



A o ú t 1915 ; 1. L es lignes ex trem es d e  d é fe n se  sur la  V erre rie ; le poste d ’observa tion  a llem and  se trouve sous la grue. —  2. R o u te  d e  C ro u y  au  h am eau  d e  Saint-Paul.
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I . L ’H ó .e l d e  V ille av a n , f a  b o a ,b ard em en ,s . -  2 . C e  q u ’ll , e , , e  d e  I H ó .e l d e  V ille. -  3. P an o ram a pris du  P .la ls  d e  Ju s.iee .Ayuntamiento de Madrid
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L e Palais S ain t-V aast, m uscc, avan t les bom bardem ents. 2 . L a  g ra n d e  galerie d e  pein ture ap rés le p rem ier bom bardem ent.

Ayuntamiento de Madrid
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A o ú t 1915 : I.  L e Palais Sain i-V ajist. • -  2 . U n e  galerie d e  scu lp tu re d u  m usée.Ayuntamiento de Madrid
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L es orgues d e  leg lise  S ain t-Jean-B aptiste  (15 mai e t 15 ao ú t 1915).Ayuntamiento de Madrid



P lace  d e  T H ótel-de-V ille , en  aoü t 19i5.

Ayuntamiento de Madrid
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T R A D U C T IO N  DES LEGENDES DES PLANCH ES
........... .......... .

I.

II.

III.

IV .

V .

V I.

V II. 

V IH .

IX .

X .

X I.

X II.

X III.

X IV .

R H E IM S

I . T h e  cathedral before (be bombardmeDts. 
—  2. T h e  cathedral in A agurt 1915.

I and 2. T h e  "  SmiL'ng A n g e lb e f o r e  and 
alter the bainingof the calhedral, —  3. T he 
principal porch oí ihe calhedral. —  4. T he 
principal porch afler the fire.

1. T he T au  hall ín the  Archbishop’s Palace, 
beíore and aftei the fire.

I . T h e  Bishop'i Palace. —  2 and 3. Royal 
apartments. -  4 . Cloister. ia  the «treet of 
the "  Trois-Raúinet»

I . Chapel of the N iuu  of the Adorelion. 
2. 3  and 4 . T h ree  views of hombarded

hoDses.

I . Porch of a  house in the Renatcence 
«yle. —  2  and 3. T w o views of Eugéne- 
Destenqoes S t r e e t .

A  panoramic view of the neighbonthood of 
the University,

Life in the cellars.

S O IS S O N S

T h e  cathedral, genera] view. the south- 
western side. befare and after the bom- 
bardm enlt.

T he calhedral. view from the Choir, before 
and after tbe bombardments.

T h e  Cloister of Sainl-Jean-des-Vignes, before 
and after tbe bombardments,

September 1915 : I . Belfry Street. —  
2, Saint-Rémjr tquare. —  3 . G)mmerce 
S t r e e t .  4 .  P art of M antoue sqaare.

September 1915 : ! .  Chief Seminarv. —  
2. T b e  ** G rand'P lace

Tw o views of the Vauxrol road, bet- 
ween the French and Germán posilioos 
(Augast 1915).

I.

II.

III.

IV .

V .

V I.

V II.

V III .

IX .

X .

X I.

X II.

X III.

X IV .

R E IM S

1. D ie Kathedrale vor der Beschiessung. —
2. D ie Kathedrale im August 1915.

I und 2. D er ”  láchelnde Engel ** vor 
nnd nach dem Braad der Kathedrale. —
3 . D as H auptporlal der Kathedrale. —
4 . D as Hauptporta! nach dem Brand.

D er Salle do  T au  "  im erzbischófiichen 
Palast vor und nach dem Brand.

l.D ererzbisehóB ichePalast. —  2 u n d 3. D ie 
kóniglicben G em icher. —  4 . Kteuzgang 
in der ‘‘ R ué des Trois-Raisinets " .

1. Kapelle der "  Religieuses de  l’Adora- 
tion " .  —  2, 3 und 4 . D rei Ansichlén 
beschossener Háuser,

I . Eíngangstor eines Renaissance H aoses. *—  
2  und 3. Z w ei Ansichién der rué Eugéne- 
Desteuques.

Gesamtansichl des Universitátsvíenels.

D as Leben in den Kellem.

S O IS S O N S

D ie Kathedrale, Gesamtansicht d e r  Süd- 
westseite vor und nach der Beschiessung,

D ie  Kathedrale, Ansicht vom Chor aus, vor 
und nach der Beschiessung.

D as Sl-Jean-des-Vignes KIosfer vor und 
oach der Beschíesiungi

September 1915 : 1. D ie "  R ué du 
Beffroi^". —  2 . D er "  Carrefonr Saról- 
Rémy . 3. D ie ”  R u é  d a  Commerce ".

4. D ie ** Place M aotoae **.

September 1915 : 1. D as Crosse Sem inar.—  
2. D ie  “  G rand 'P lace ",

Zwei Ansichtén der Strasse von V aaxrol 
rwischen den franzósischen und den deut­
schea Slellungea (A ugust 1915).

1.

11.

III.

IV .

V .

V I.

V IL

V III.

IX .

X .

X I.

X II.

X III .

X IV .

R E IM S

1. L a catedral, antes de  los bombardeos. —
2. L a  catedral en agosto de  1915,

1 y  2. E] Ángel de  la Sonrisa, antes del 
incendio de la catedral y  después de éste. 
—  3. E l pórtico central de  la catedral. —  
4. E l pórtico central después del incendio.

Sala del T ao  en el palacio arquiepiscopaJ 
antes del incendio y  después de éste.

I . E l palacio arquiepiscopal. —  2  y  3. Los 
aposentos regios. —  4. Claustro, calle 
de  "T ro is-R aisinets",

I . Capilla de  las religiosas de  la  Adoración, 
2, 3 y 4. Aspectos de  bombar­

deados.

I . Pórtico de  una casa de  estilo del 
Renacimiento. —  2  y  3. Aspectos de  1a 
calle Eugéne-Desteuques.

V ista panorámica del barrio de la Universidad. 

L a vida en las bodegas.

S O IS S O N S

L a catedral, vista de  coujunlo, parte S.-O .. 
antes de los bombardeos y después de  éstos.

L a catedral, vista tomada desde el coro antes 
de  los bombardeos y  después de éstos.

E l claostro Saint-Jean-des-Vignes antes de  los 
bombardeos y  después de  éstos.

Septiembre de 1915 : I . Calle del BeSroi.
2 . Carrefonr (enm icijada) Saint-Rémy. —
3. Calle del Commerce. —  4. Plaza 
Mantoue.

1. E l seminario. —Septiembre de  1915 
2 , Plaza Mayor.

D os aspectos de  la  carretera d e  Vauxrol 
entre las posiciones francesas y  alemanas 
(agosto de 1915).

I.

II.

III.

IV .

V .

V I.

V IL

V III.

IX .

X .

X I .

X II.

X III .

X IV .

R E IM S

1. A  catedral, antes dos bonbardetos. —
2, A  catedral em Agosto de  I9 IS .

I e  2. O  Anjo somdente, untes e  depois do 
incendio da  catedral. —  3. O  pórtico cen­
tral da  Catedral. —  4, O  portíca central 
depois do incendio,

Sale do T au, no palacio do  areebispo, antes 
e  depois do  incendio

I. O  palacio erqui-episcopal. —  2 e  3. Os 
aposentos reaes. —  4 . Claustro da  rúa dos 
Trois Raisineis,

1. Capéla dos religiosos da  Adoragáo. —
2 . 3  e  4. T res espétos dos edificios bombar­
deados.

I . Pórtico d ’uma casa estilo Renascenga. —
2 e 3. Doís aspétos da  ’rua Eugenio D estea- 
qués.

Vista panorámica do bairroda  Unirersidade. 

A  vida Das cava.

S O IS S O N S

A  catedral, vista geral, parte S. O ., antes e 
depois dos bombardeios.

A  catedral, vista tirada do coro, antes e 
depois do  bombardeio.

O  claustro de  S. Joáo des Vignes. antes 
e  depois dos bombardeios.

Setembro de  1915 : I . R úa do Beffroi. —  
2 . EncrnzUhada da  S . Rémy. —  3. R úa 
do  Ccunmerdo. —  4  P ra ja  Mantoue.

Setembro de 1915 : I , G rande Seminario, 
—  2, G rand’Place.

Dois aspétos do  caminho de  Vauxrot entre 
as posifóes francezas e  alemans (agosto 
de  1915).

............................................ .......................... ................................................. ....................................................................................................
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 ...........         A g o . t o  d e  1915 :  l .  Entrada da  P o n t e  de
. . . .  > _______J -  1 Q I «  .  t  P n t r . d a  del o u e n t e  de A V . A g o M O  a e  i r u  ,  r -  i j _

X V . A u g n r t  1 9 1 5  : I .  Approach to P a s ly b r id p .
—  2. P ad y  bridge. —  3 . Centre of Paíly.

X V I . A ugu.t 1915 : I .T b efu Jth e íllm eso fd d en ce  
on L a  V en en e  "  i tbe Germán port of 
observalion i» under the crane. —  2. Road 
from Crouy to th e  hamlet of Sainl-Paul.

A R R A S

X V II. 1. T h e  Tow n H all before bombaidmenls.
—  2. W hM  «ni remain» of the Tow n H all.
  3, G e n e ra l view taken from the "P a la ij  de

Juttiee” .

lo y g t  H all. $oulh-wert fagade before and 
after being dielled.

T h e  cathedial. view taken from the Choir 
before and after bombardmenl».

1. Sainl-Vaart Palace. Museum, before the 
bombarding took place. —  2. T he principal 
pictuie gallery, after the firrt bombardmenl.

Augtirt 1915 : 1. Sainl-Vaart Palace. -
2. A  aculpture galleiy in the Mureum.

X V IH .

X IX .

X X .

X X I.

X V .

X V I,

X X II. T h e  principal «quare of the city, brfore 
and after the bombarding.

X X III . T h e  organ» m Saínt-John the Baptirt'» Church 
(1 5 *  M ay and IS" ' Augurt 1915).

X IV . T ow n H all Square. in A ugurt 1915.

X V II.

X V III .

X IX .

X X .

X X I.

X X II.

X X III .

X X IV .

A ugurt 1915 : 1. D er Zogang der Brúcke 
von Pa»ly. —  2. D ie  Brücke von Pasly- 
3, D er hinterrte T eil von Pasly-

A ugurt 1915 : 1. D ie á u s s e r r t e n  Verteidignngr- 
linien bei den G laíhútten; der d e o l ^ e  
Beobachtungjporten befindet «ich unter dem
Kran. —  2. Strawe von Crouy nach dem 
W eiler Sl.-Paul.

A R R A S

1. D a í Ralhaus vor der Beichieisung. —
2. D ie Ü beirerte des Ralhauses. —  3. Ge-
aamtansieht vom Gerichtsgebinde aus.

1. Das Rathaus, Súdwestfagade vor und 
nach dei Beschiessung.

D ie Kathedrale. Ansicht vom Chor aus. vor 
und nach der Beschiessung.

1, D as Palai» St.-Vaast. Museum. ver der 
Beschiessung. —  2. D ie grosse Gemáldega- 
lerie nach der errten Besdiiessung.

A ugurt 1915 : 1. D er Palais S l.-V aart. —
2. Eine Skulplurgalerie des Museums nach 
des Beschiessung.

D ie  “  G rand’Place ” ,  vor ond nach der 
Besríúessung.

D as Orgelweik der Sl.-Jean-Bapdste Kirche
(1 5 . M ai und 15. Augnst 1915).

D er RathausplaW im Augurt 1915.

X V .

X V I.

X V II.

xvin.

X IX .

X X .

X X L

Xll.

xxin.

X X IV .

Agosto de  1915 : 1. Entrada del puente de 
p „ |y ,  —  2. Puente de  Pasly. —  3 . Fondo 

de  Pasly.

Agosto de  1915 : 1. Las lineas extremas 
de  defensa en la  Verrerie (la V idriería): el 
puesto de  observación alemán se halla bajo 
la  grúa. —  2. Camino desde Crouy hasta 
la  aldea de  Sainl-Paal.

A R R A S

1. E l Ayuntamiento, antes de  los bombardeos. 
—  2. Lo que queda del Ayuntamiento. —  
3 . Panorama lomado desde e l Palacio de 

Justicia.

Ayuntamiento, fadiada S .-O ., antes de  los 
bombardeos y  después de  éstos.

L a  catedral, vista lomada desde el coro, 
antes de los bombardeos y después de  éstos.

I , E l Paiado Saint-Vaast. museo, antes de 
los bombardeos. —  2 . L a  galería principal 
de pintura después del primer bombardeo.

A g o r to d e l9 l5  : 1. E l Palacio Saint-Vaasl. 
—  2 . U na galería de  escultura del museo.

L a plaza mayor antes de los bombardeos y 
después de  éstos.

E l órgano de  la iglesia de San Juan Bautista
(15  de  mayo y  15 de  agosto de  1915). 

Plaza d d  Ayuntamiento en agosto de  1915.

X V I.

X V ll .

X V III .

X IX .

X X .

X X L

Agosto de  1915 : l .  Entrada da  Ponte de 
Pasly. —  2  Ponte de  Pasly- —  Fond de 

Pasly.

Agosto de  1915 ; 1. A siin h as ertrémas de 
defeza na V erre rie ; o  porte d ’observaíio 
alemáo no guindwle. —  2. C*a»nho de 
Crouy ao lugar de  S. Paulo

A R R A S

1 A  Camara Municipal antes dos bombar- 
deios. —  2. O  que resta da Camara 
Municipal. —  3 . Panorama lirado do  Pala­

cio de  Jo sd ^ -

Camara Municipal, fachada S. O . antes e 
depois dos bombardeios- 

A  catedral, vista lirada do  coro, antes e 
depois dos bombardeios.

1 O  Palario S. V aart. musen, antes dos 
bombardeios. —  2. A  grande galería de 
pintura, depois do primeiro bombardeio.

Agosto de  1915 : l .  O  Palacio S .V aasl. 
2 , Urna galería de  escultura do  museu.

A  grande pra«a. antes e  depois dos bom- 
bárdelos,

O» orgáos da egreja S . Joáo Batista. 
(15  de  maio a 15 de agosto 1915).

X X IV . PraíadaCaroaTaM unicipi],em agortodeI9I5.

X X II.

X X III .

Dnetftfs
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A  G U E R R E ”, D ocum ents de la  5ec//on photographique de V A rm ée  (M inistére de la G uerre), comprendra 
- i  deux Séríes  de d ix  fa sd cu les . 11 parait un fascicule par quinzaine.

C haqué fascicule in-4° jésus ( 2 8 x 3 5 )  : 2 4  P lanches, avec un T exte  par A rd o u in -D u m a ze t : N et. 

On peut souscrire, chez tous les Libraires, á la I '” Serie de dix fasdcules, au prix de 12 i r .  50. envoi franco.

1 fr. 25

P U B L I C A T I O N S  S U R  L A  G U E R R E

H E N R I  H A U S E R

L E S  M É T H O D E S  A L L E M A N D E S  
D ' E X P A N S I O N  É C O N O M I Q U E  

ln -18 , b roché ( 2 '  « /ilio n ) ................................  3  fr. 5 0

B A L C A N I C U S

L A  B U L G A R I E  
S E S  A M B I T I O N S  -  S A  T R A H I S O N  

ln -18 . b roché (2 ^  ¿dlíion)................................. 3  fr. 5 0

C . L A C H A P E L L E

N O S  F I N A N C E S  
P E N D A N T  L A  G U E R R E  

ln -18 , b r o l l é  (2 ^  éJi'llon)...............................  3  fr. 5 0

J A M E S  G U I L L A U M E

K A R L  M A R X .  PA N G ER M A N ISTE 

h Tá iio c la lio n  inU rnalion^ledes T fa v a llU a n ( IS 6 4 .7 0 }  

ln -1 8 , b r o c h é .......................................  .. .. 1 fr. 5 0

A U G U S T E  G A U V A I N

L E S  O R I G I N E S  
D E  L A  G U E R R E  E U R O P É E N N E  

ln -18 , broché {3^ éd U h n )...............................  3  fr 5 0

A bbc F E L I X  K L E I N

L A  G U E R R E  
V U E  D ' U N E  A M B U L A N C E  

ln -18 , 12 photographiet. broché (41^ éi/lli'on). 3  fr. 5 0

C . A L E X I N S K Y

L A  R U S S I E  
E T  L A  G U E R R E  

ln -18 , b rod ié  (2^  édition)................................ 3  fr. 5 0

P . - a  L A  C H E S N A I S

L E  G R O U P E  S O C I A L I S T E  D U  R E I C H S T A G  
E T  L A  D É C L A R A T IO N  D E  G U E R R E

ln -1 8 , b roché ..   1 fr. 5 0

C O M M E N T  R E C O N S T R U I R E  
N O S  C I T É S  D É T R U I T E S

N otions d 'urbanism e i'a p p tiq u a n í aux  k'jf/cr, 
f lo u rg j e l V llla g a  

p u  MM. A G A CH E. AUBURTIN. REDONT

In 8 '' raistn, broché .. 6  fr.

L E S  P R I S O N N I E R S  D E  G U E R R E

Reniergnemenli pratiques  
sur les m oyens de  retrouoer lee prisonniers, 
d e  correepandre ooec eux e l de  les secourir.

Le Iraitemenl des prisonniers de sueire, pnr le Beron dAniheuard 
Le CofiT«ilion de Le Here. per Erneii He<iit

ln -18 . broché ( 2 '  édillon). 1 ir . 2 5

W A ngle ierre  el la  G uerre, p a r H . IV ickham  Steed . 
L a  Serbie, p a r Viciar B éra rd .
L 'O p in io n  pub lique en  Siri'jre, p a r H . P oggi.
L a  P a ix  /u lu r e ,  p a r A . A a la rd .

C h aq o e  b ro ch á is  in -1 8 .............................................O fr. 5 0

L I B R A I R I E  A R M A N D  C O L I N ,  1 0 3 ,  B O U L E V A R D  S A I N T - M I C H E L P A R I S

O A A l C m  I MP AARI&
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